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 Nombreux sont les Midrashim qui nous relatent les 
détails du Don de la Torah. Nous pouvons y trouver la 
discussion qui se déroula entre les anges du service divin 
et Moshé. 
 Lorsque Moshé se présenta devant HaShem afin de recevoir la Torah, les anges 
s’y opposèrent radicalement en s’offusquant : “Que fait cet homme, né d’une femme 
parmi nous ?” 
 D-ieu demanda à Moshé de tenir son trône et de leur répondre. C’est à ce moment 
que Moshé argumenta : “que trouvons-nous inscrit dans la Torah : Je suis HaShem qui 
t’ai fait sortir d’Egypte, avez-vous été esclaves en Egypte ? 
 Respecte ton père et ta mère, avez-vous des parents à respecter ?” 
Ce célèbre Midrash n’en est pas moins mystérieux. Quelle est la raison pour laquelle les 
anges s’opposent au Don de la Torah ? Leur rôle est clairement défini, ils doivent se 
limiter à accomplir la volonté d’HaShem ! S’ils reçoivent l’ordre d’offrir la Torah à 
l’humanité, comment peuvent-ils oser contredire cette volonté en empêchant Moshé de 
la recevoir ? 
 Nos commentateurs expliquent qu’à travers leur comportement, les anges 
souhaitaient protéger l’honneur d’Hashem. En effet, la Torah représente l’essence de la 
spiritualité ainsi que le niveau de pureté le plus élevé. L’homme quant à lui, a été créé à 
partir de la poussière de la terre qui est le symbole même de la matière. Remettre ce 
bijou entre les mains des hommes serait une véritable gageure. 

Comment comprendre la réponse faite par Moshé ? Les anges connaissent 
parfaitement le texte contenu par la Torah. Ils savent pertinemment qu’ils ne sont jamais 
descendus en Egypte et qu’ils n’ont pas de parents, pourtant, ils se laissent convaincre 
par ces arguments. Que perçoivent-ils dans les mots de Moshé ? 

Ils comprennent que dans le projet initial, HaShem n’hésite pas à relier la Torah à 
la faculté des hommes à la respecter. Certes, l’homme est matériel et son niveau est loin 
de celui des anges, mais il a la capacité, de par son comportement, de sanctifier le 
matériel. Son libre arbitre lui confère la possibilité de faire ou de ne pas faire, de croire 
ou de ne pas croire. Tout ceci peut être considéré comme une grande faiblesse, mais 
HaShem adopte un autre angle de vue. Si, malgré sa tendance naturelle qui le tire vers 
le monde de la matière, il réussit à réaliser la volonté de D-ieu, son geste sera d’autant 
plus fort et ses répercussions bien plus puissantes. 

C’est sur la base de ce potentiel qu’HaShem est prêt à nous faire confiance. 
Comme nous l’affirmons tous les matins dans le texte du Modé ani : “Grande est ta foi 
en l’homme pour lui renvoyer son âme et son potentiel de vie tous les jours”.  


